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Hayom Yom 
«Machia'h et Guéoula» 
(Traduit par le Rav Pin'has Pachter)

6 Iyar – 21ème jour du Omer – Les 
nations du monde livreront les trois
territoires

La Terre d'Israël, dans sa totalité est
constituée par dix territoires qui furent
légués au Peuple d'Israël en legs éter-
nels, et qui sont un héritage de nos an-
cêtres depuis « l'Alliance entre les
morceaux ». Mais l'innovation, main-
tenant, est le fait que le Peuple d'Israël
recevra les trois territoires, supplémen-
taires aux sept actuels (les territoires du
Kini, du knizi et du Kadmoni) de
manière douce et pacifique, car à ce
moment (selon l'expression du
Rambam), « il n'y aura plus ni famine,
ni guerre, ni rivalité etc ». Les nations
du monde les remettront aux Enfants
d'Israël de leur pleine volonté. (Si'ha du
Chabbat Lekh Lekha 5752)

7 Iyar – 22ème jour du Omer –
L'entrée du Peuple d'Israël dans le
Pays d'Israël, lors de la Délivrance
prochaine sera une entrée parfaite
dans les trois dimensions ; tem-
porelle, spatiale et humaine

Dimension temporelle : l'installation
sera immédiate, sans avoir à attendre
comme ce qui se passa lors de l'entrée
de la génération du désert, où ceux-ci
durent attendre quatorze ans que
s'achève la conquête du Pays et son
partage.

Dimension spatiale : les frontières du
Pays s'élargiront et s'étendront pour for-
mer un espace plus grand. De plus, les
territoires du Kini, du Knizi et du
Kadmoni seront inclus dans le territoire
du Pays d'Israël.

Dimension humaine : Tous les Enfants
d'Israël monteront au Pays, puisque
même les Enfants d'Israël qui vécurent
aux générations antérieures se lèveront
à la Résurrection et viendront y habiter.

(Si'ha du Chabbat Pin'has 5751)

Au delà des merveilles...

Cette semaine, nous passons au-dessus des obstacles car nous sommes dans
les jours de « Le'hate'hila Ariber, à priori, par le dessus ». Ce concept est propre
au Rabbi Chlita Méle'h HaMachia'h, qui le tien lui même du quatrième Rabbi de
'Habad, le Rabbi Chmouel (le Maharach dont l'anniversaire est le 2 Iyar). Il sig-
nifie que : « Lorsque dans le monde, on rencontre un obstacle, on le contourne
ou on passe par dessous. Si ce n'est pas possible, alors on passera par dessus.
Mais moi je dis, que l'on passe directement (dès le départ) par dessus ! ». 

Le Rabbi a imprimé cette phrase dans l'âme des 'hassidim, de telle sorte que même
si apparemment, on a pas l'envergure pour ouvrir un Beit Machia'h, une école, un
Gan, une Yéchiva (ou autre) et donc que se dressent toutes sortes d'obstacles, alors
on fait : « Le'hate'hila Ariber » ! 
Dans le Dvar Mal'hout de cette semaine on apprend les trois phases du Alef dans le
mot Gola, et en fin de compte que nous sommes au tout début du dévoilement des
merveilles de la « Nouvelle Torah qui sortira de Moi » et ici, on va passer très large-
ment : « A priori et par le dessus » car même si l'on pense ne pas avoir la puissance
intellectuelle pour étudier la 'Hassidout. On se lance et on observe que l'on passe
facilement la porte et que nous sommes même au-delà des merveilles car on entre
immédiatement dans le monde infini de la Délivrance, ici et maintenant ! 
(Gabriel Beckouche)
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Vive le Roi Machia’h Maintenant ! 
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Yaacov Ben Hélène - Yamite Bat Ora - Ilan Ben Myriam
Nir Rafaël Ben Ra’hel Bra’ha - Lévi Its’hak Ben Chana Myriam
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Extrait de l’allocution (Si’ha)
Du Rabbi de Loubavitch Roi Machia’h Chlita

Parachat Emor - 20 Iyar 5751-1991

La lettre Alef se rajoute dans le mot
« Gola, exil », pour donner le mot
« Guéoula, délivrance ». Il y a à cela
certains commentaires :1/ Alef est de
la même racine que le mot Alouf
(Maître), Aloufo Chel Olam, Maître
du monde. 2/ Alef est aussi de la
même racine que le mot « Oulpana »
qui veut dire « étudier », comme dans
le verset : « Je t’enseignerai la sa-
gesse, Je t’enseignerai l’intelligence
(1) ». 3/ Alef est aussi l’anagramme du
mot « Pélé, une merveille ».

Dans le travail qui consiste à transformer
l’exil (Gola) en délivrance (Guéoula), il y a
trois phases : Tout d’abord, le dévoilement
de la divinité dans le monde et en concor-
dance avec ce monde (Aloufo Chel Olam, le
Maître du monde). Puis, le dévoilement de
divinité qui est au-dessus du monde, tout en
possédant un rapport avec le monde, et plus
particulièrement, par le biais de la Torah qui
précède le monde (Oulpana). Et enfin, il
existe un dévoilement de divinité qui est
sans aucune commune mesure avec le
monde, d’un niveau transcendant, et plus
précisément, par les « Merveilles de la
Torah (2) » (qui représentent les commen-
taires de la Kabbala et de la Hassidout, Ndt),
qui se dévoileront lors de la délivrance véri-
table et complète.

Le Machia’h en exemple
Et puisque la Guéoula véritable et complète
arrive par l’intermédiaire du Machia’h, notre
juste, il est clair que chez le Machia’h exis-
tent aussi les trois niveaux du Alef de la
Guéoula. Et pour que chaque Juif puisse
percevoir le dévoilement du Machia’h, il
doit, lui aussi, posséder un ersatz des ni-
veaux du Alef mentionnés plus haut car il est
connu que le Juif possède une étincelle de
Machia’h (9), ainsi, chacun de nous peut ar-
guer : «Ce verset se réalisera chez chacun de
nous comme il est écrit, ‘Et se posera sur lui
l’esprit de D.ieu etc. (10)’ ». Ces niveaux qui
sont : La Mal’hout, la royauté, les Midot, les
sentiments, l’intellect qui est relié aux senti-
ments, et l’intellect en soi.

L’étincelle divine
Et puisque chez chaque Juif il y a une par-
celle de divinité d’En-Haut, véritablement
(11), et plus encore, : «Une parcelle d’Avayé,
de D.ieu, est en lui (12) », et lorsque l’on sai-

sit une parcelle, c’est comme si on le saisis-
sait en entier (13). Ainsi, sont comprises en
lui les quatre lettres du Nom « Elo-ah »
(D.ieu, dans l’aspect de Aloufo Chel Olam,
Maître du monde), et « Avayé » (la divinité
lorsqu’elle est au-dessus du monde). Notre
travail est de faire ressortir ces quatre niveau
chez nous, jusqu’au niveau de « au-delà de
la ligne de conduite », « la voie ‘hassidique
(14) », les merveilles (dans la Torah).

La joie de Rabbi Chimeon
Nous nous trouvons dans les jours qui sui-
vent Lag Baomer, le jour de la Hilloula et le
jour de joie de Rachbi (Rabbi Chimeon Bar
Yo’haï). Grâce à Rachbi, il y eut le dévoile-
ment de l’intériorité de la Torah (les mer-
veilles de la Torah), et la majorité de ce
dévoilement eut lieu le jour de son départ,
l’âme de l’âme de la Torah (l’intériorité des
secrets qu’il a dévoilé pendant toute sa vie
(22), dans lequel il est expliqué que c’est le
jour de son départ, que Rachbi a donné des
commentaires d’une grande puissance et qui
ont donné un nouvel éclairage sur tout son
enseignement - Ndt), et grâce à la rédaction
de ces commentaires-là (dans le livre du
Zohar), ce sont dévoilés par la suite à tout
Israël, jusqu’à ce qu’ils en fassent « leur sub-
sistance (23) » par leur compréhension, dé-
voilement des merveilles de la Torah dans la
Sagesse (Ho’hma), Intelligence (Bina) et
Compréhension (Daat). C’est le départ et un
exemple du dévoilement de l’intériorité de la
Torah dans le monde futur.

Comment agir maintenant
La directive que l’on peut tirer de cet ensei-
gnement, en ce qui concerne les actions des
enfants d’Israël qu’ils doivent mener pour
rapprocher encore plus la Guéoula :
En plus de toutes nos activités dans le
monde, dans le monde entier, il nous faut
dévoiler que le Saint béni soit-Il est le Maître
du monde, Aloufo Chel Olam dans le monde
et dans chaque chose du monde. Tout
d’abord, grâce au fait que nous utilisons tout
les objets du monde « LeChem Chamaïm,

pour le spirituel », et pour « Daéhou, Le
connaître », ainsi, le monde, lui-même dé-
voilera l’honneur du Saint béni soit-Il. Ainsi,
nous rajouteront aussi dans « Oulpana,
l’étude » de la Torah, et plus particulière-
ment dans l’intériorité de la Torah, comme
elle se dévoile dans la ‘Hassidout, dans la
compréhension et conception, dans la
Ho’hma (Sagesse), Bina (Intelligence) et
Daat (Connaissance). Et aussi influencer son
entourage par le fait de répandre la Torah et
le Judaïsme et de répandre les sources.

Instantanément Mamach
Et que soit Sa volonté, que grâce à son tra-
vail, de terminer de faire entrer et de dévoi-
ler le Alef dans la « Gola », ceci amènera
immédiatement la Guéoula de manière ins-
tantanée Mamach (véritablement). Tels que
sont les enfants d’Israël dans leurs situation
actuelle et matérielle (Mamach), dans leurs
vêtements, même si ce sont des « habits
sales (24) » car la Guéoula, la délivrance ar-
rive d’un niveau où « Il ne les retiendra pas,
même le temps d’un clin d’œil (25) ». Et im-
médiatement, après la Guéoula, « Et il lui
dit… ôtez lui ces vêtements (26) », et à plus
forte raison, lorsque l’on parle de «Ton peu-
ple est composé uniquement de justes »

Et tous les enfants d’Israël, « avec nos jeunes
et nos vieux… nos fils et nos filles », vont en-
semble, avec tout ce qu’ils ont, « avec leur ar-
gent et leur or (27) », et à plus forte raison,
avec toutes les synagogues et maisons
d’étude (28), et les Sifrei Torah qui y habi-
tent, ainsi que le Sefer Torah que l’on a ter-
miné cette semaine, grâce aux activités des
femmes et jeunes filles d’Israël, avec la
conclusion et la A’hnassat Sefer Torah, dans
la joie, accompagnée de danses etc., et grâce
à leur ajout dans la Tseddaka qui rapproche
la Guéoula (29). En Terre Sainte, à
Jérusalem, ville sainte, sur le mont saint,
dans le troisième Temple « Le Temple que
Tu as préparé de Tes mains (30) ».

Notes :1 - Job 33.33, 2 - Voir les notes du Tsema’h Tseddek sur les
Tehilim, Yahel Or, p.461, 3 - Introduction au Imrei Bina, 4 - Voir
Likoutei Torah Chela’h 37.4, Maamarim du Admour Haemtsahi
Dvarim, part.1 p.63, part.3, Likoutei Si’hot part.34 p.112, note 63, 5
- Chaar Hayi’houd Ve’haémouna Ch.1, 6 - Ps. 8.4, 7 - Isaïe 12.1, 8 -
Isaïe 25.1, 9 - Maor Enaïm fin Par. Pin’has, 10 - Isaïe 11.2, 11 - Tanya
début Ch.2, 12 - Paracha Aazinou 32.9, 13 - Keter Chem Tov, 14 -
Baba Kama 30.a, 15 - Chr.I, 29.23, 16 - Chabbat 67a, 17 - Tikounei
Zohar Int.a, 18 - Brakhot 58a, 19 - Isaïe 54.13, 20 - Guittin 62a, 21 -
Avot 4.1, 22 - Voir Maamar «Gal Enaï» part.5 (5737), 23 - Tikounei
Zohar 15, 24 - Zacharie 3.3, 25 - Me’hilta, 26 - Zacharie 3, 27 - Isaïe
60.9, 28 - Meguila 29a, 29 - Baba Batra 10a, 30 - Bechala’h 15.17

Les trois niveaux du Alef
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Concept de 'Hassidout

« Et vous compterez pour
vous, à partir du lendemain
du Chabbat, du jour où
vous apporterez l'Omer de
l'élévation, sept semaines
qui seront entières ».
Le but de la période de l'Omer est de réaliser
l'élévation des sept attributs du sentiment. Un
Juif possède, en effet, sept émotions liées à
son âme divine et sept autres liées à son âme
animale. Les premières ont pour mission
d'affiner les secondes.

« Après m'être défait de ma peau, je con-
templerai le Divin par ma chair ».
En contemplant le fonctionnement de mon
corps, on peut comprendre la présence de la
Divinité dans le monde, qui donne vie à toutes
les créatures. La création ex-nihilo ne permet
que la prise de conscience de cette présence
divine. En revanche, il est impossible de la
comprendre. En cela, la création du monde dif-
fère d'une relation de cause à effet, dans
laquelle existe une proximité entre la cause et
l'effet. Dès lors, la connaissance que l'on ob-
tient en contemplant le fonctionnement du
corps ne peut être qu'approximative. Dans le
Gan Eden, par contre, éclaire l'Essence de
D.ieu. On peut y accéder par la Torah et les
Mitsvot et Elle se dévoilera dans la matière,
avec la venue du Machia'h. (Résumés de dis-
cours du Rabbi Yossef Its'hak de Loubavitch)

Igueroth Kodech, 
un bon conseil de vie

De bonnes nouvelles dans le Chalom

J'ai été peiné d'apprendre que la paix ne
règne pas entre votre fille et votre gendre.
J'ai bien peur qu'il leur manque uniquement
un peu de colle. 
En effet, lorsque les problèmes s'amoncel-
lent, on peut constater que l'un n'épouse
pas totalement la forme de l'autre. On ap-
porte alors une goutte, quelques gouttes ou
même un filet de colle et ils forment un tout.
Si quelqu'un pouvait expliquer séparément
à chacun d'entre eux qu'un peu de bonne
volonté de la part de tous deux permettrait
avec le temps d'aplanir toutes les difficultés
puis de les faire disparaître, aucun d'eux ne
le prendrait comme une défaite et ils com-
menceraient à agir en ce sens. 
Puisse D.ieu faire qu'il en soit ainsi très
prochainement et sans aucune difficulté, car
les problèmes qu'ils ont connu jusqu'à main-
tenant sont d'ores et déjà amplement suff-
isants. Ainsi, il pourront annoncer de bonnes
nouvelles dans ce domaine. (11/3799)

« Il jugera entre les nations… une nation ne lèvera
plus l’épée contre l’autre (Isaïe 2) »

Alors que la guerre en Yougoslavie faisait des ravages, Croates contre Serbes,
Musulmans contre Chrétiens, à une distance de seulement 40 km du champ de
bataille, en Slovénie, la paix fleurissait comme si rien ne se passait. Un petit cat-
alogue sur l’histoire de l’armée slovène, qui fut diffusé dans le monde entier, en
dévoila le mystère. A priori un simple catalogue militaire fourni en cartes
stratégiques et, étonnamment, en fin de catalogue, une phrase tout à fait étrange
: « Après la déclaration d’indépendance de la Slovénie, l’armée Yougoslave dé-
cida de franchir les frontières du jeune état. Cependant, alors qu’elle préparait
une opération de grande envergure,  l’armée Yougoslave décida de manière sur-
prenante de se retirer, après que le Rabbi de Loubavitch ait béni la Slovénie. »

Le responsable de la publication de ce
catalogue était un Juif du nom de Meir
Forlan. Meir naquit en Yougoslavie d’un
père qui éduqua son fils dans l’athéisme.
Qui pouvait prévoir le destin de ce fils, qui
n’avait pas été circoncis ! Cependant, les
émissaires du Rabbi l’approchèrent. Petit
à petit, de l’humour cynique envers tout
sujet Juif, Meir accepta de se faire circon-
cire, et par la suite devint même un Juif
pratiquant ! 
« Après la mort de Tito », raconte Meir
les yeux pétillants, « les peuples se sont
réveillés en Yougoslavie et ont demandé
leur indépendance. En Juin 91, la
Slovénie déclara son indépendance.
Suite à cela, l’administration de Belgrade
dépêcha immédiatement des forces ar-
mées à la frontière slovène, et menaça
de détruire le nouvel état à l’arme chim-
ique. Les dirigeants du gouvernement
temporaire de Slovénie me demandèrent
alors si j’avais des liens avec Tsahal.
Leurs intentions étaient de faire signer un
accord de cessez-le-feu entre Belgrade
et la Slovénie. A mon avis, ils soupçon-
naient à juste titre que leur peuple et leur
armée ne tiendraient pas le coup et
seraient affaiblis par une guerre face à
l’armée puissante de Yougoslavie.
Devant une telle situation d’oppression,
je n’entrevoyais qu’une solution : seul le
Rabbi pouvait sauver la situation !
Parmi les Slovènes se trouvait un prêtre
du nom de Falazar. Sans perdre de
temps, il s’installa à son bureau pour
écrire au Rabbi. Dans sa lettre il spécifia
les rapports amicaux qui avaient toujours
existé entre les Slovènes et les Juifs, et
maintenant il demandait la bénédiction du
Rabbi pour que son peuple soit sauvé !

La réponse du Rabbi ne tarda pas : « S’il
me joint le prénom de son père, je prierai
pour la liberté de son peuple. »
Immédiatement après que nous eûmes
envoyé le fax comportant le nom de son
père, ce même jour, la guerre prit fin de
manière soudaine et sans aucune rai-
son. Lorsque l’on voit ce qui arrivât à la
Serbie, la Bosnie et la Croatie, on peut
mieux se rendre compte de l’ampleur du
miracle ! 
Jusqu’à ce jour, personne ne réussit à
analyser clairement pourquoi seule la
Slovénie a été épargnée sans autre
forme de combat. Sur le plan militaire la
Slovénie n’avait aucune chance de
survie. Au niveau économique, la
Slovénie est plus riche que tous les
autres états yougoslaves, et pourtant, la
Yougoslavie cessa soudain sa con-
quête ! 
Au radar, on pouvait déjà apercevoir les
avions de chasse décoller, et il était clair
que certains étaient armés de missiles à
ogive chimique. Alors qu’en Slovénie, on
pouvait entendre les sirènes
d’alarme, soudain, sans aucune explica-
tion, les avions reçurent l’ordre de rentrer
sans bombarder !
Le prêtre Falazar appela au téléphone le
secrétariat du Rabbi pour remercier de ce
grand miracle. Ce miracle fut diffusé à
grand bruit en Slovénie. Des milliers de
citoyens slovènes se sentaient redev-
ables envers le Rabbi de leurs vies et de
la survie de leur pays. A propos de ce cat-
alogue que j’avais mis au point à la de-
mande de l’armée slovène, je rajoutai
une ligne spéciale afin que tous sachent
que le Rabbi faisait des prodiges dans le
monde entier… » (Un Prophète en Israël)



Infos Pratiques
Cours de Tanya en français le matin 
à 9h15 au Centre Machia’h et Guéoula. 
8 Re’hov Yaavets Jérusalem
(Centre Ville) avec Rav Gabriel Beckouche
Cours particuliers de Tanya
Inscriptions : 058-4770055

Cours sur Pirkeï Avot
Chabbat (Séouda Chlichite) pour les
femmes avec Rav Gabriel Beckouche 
Har ‘Homa (Chlav B) - Jérusalem
Lundi soir 20h00, cours de Tanya et
Hala’ha - Infos : 058-4770055 (whatsapp)

Farbrenguen le jeudi soir 
Centre-ville à 22h00 - 8 Re’hov Yaavets
Jérusalem (hébreu) 
____________________

La Newsletter de cette semaine est
dédiée à l’élévation de l’âme de
Norbert Avraham Ben Julia
____________________

La Newsletter de cette semaine est
dédiée à la prompte guérison de
Rav Zalman Nissan Pin’has 
Ben ‘Hanna Beïla Reïza 
ainsi que Yaacov Ben Léa
____________________

Conférencier sur les thèmes de Machia’h
et Guéoula, sur le Dvar Mal’hout
Rav Gabriel Beckouche 
Pour vos conférences ou
Farbrenguens : 058-4770055
____________________

Horaires de Chabbat Emor
Jérusalem. Entrée 18h46 - Sortie 20h06
Tel-Aviv. Entrée 19h06 - Sortie 20h09
Haïfa. Entrée 18h59 - Sortie 20h10
____________________

Une bonne santé pour 
Mercédes Sarah Bat Fifine
‘Hanna Bat Aviva
__________________
Bon Anniversaire pour 
Noa Sarah Bat Menou’ha Ra’hel 
et Hallel David Ben Feigué
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Demandez-nous 

l’hebdo de la Guéoula 

«Vive le Roi Machia’h Now !»

pour l’envoyer à vos contacts ou

pour l’imprimer à partir du document

PDF et la distribuer autour de vous

Faites votre demande à

viveleroi770@gmail.com

C'est ce qui arrive souvent près du stand
des Téfilines localisé près de la Gare
Centrale des Autobus à Jérusalem.
Comme ce jour de la fin du mois d’Adar-
Chéni, lorsque Freddy Sasson, de
Ramat-Gan, s’y arrêta quelques instants,
pour faire profiter les jeunes gens qui s’y
activaient d’un miracle dont il avait été le
bénéficiaire. 
Il commença par exprimer son respect et
sonadmiration pour l’activité accomplie
par ‘Habad dans le monde entier. Puis
déclara ce qui suit : «Il y a une quinzaine
d’année, j’ai eu le privilège de
bénéficier,d’un miracle dont personne
n’aurait pu imaginer qu’il puisse se pro-
duire», commença t-il d’une voix chargée
d’émotion.
«Ce qui m’arriva alors, je ne savais
même pas qu’on pût le demander, et tout
cela est à inscrire au mérite des
«Igueroth-Kodech» du Rabbi, roi
Machia’h, dont, à l’époque, je n’avais ja-
mais entendu parler.
On sait que rien n’est accidentel, et que
tout est conduit par la Providence précise
de D-ieu. Ainsi ce jour,où je rencontrai
un‘hassid de‘Habad, qui faisait partie des
volontaires de «Zaka» (l’association qui
s’occupe des victimes des accidents ou
des attentats).
Au cours du bref entretien que j’eus avec
lui, je lui confiai le lourd problème qui
m’oppressait, à savoir une audience au
Tribunal pour le lendemain, dans le cadre
d’une procédure de divorce, sur la ques-
tion non résolue du droit de visite et de
rencontre avec mes enfants. Car ce droit
m’avait été enlevé à l’époque, et je ne
pouvais même pas lesrencontrer. Je ne
peux dépeindre ici le sentiment qui
m’habitait alors, quand tout pouvait
dépendre de rapports rédigés par des
professionnels ou de décisions ju-
ridiques, et que nul ne pouvait savoir ce
que déciderait le juge en charge du
dossier.
Le ‘hassid ‘Habad qui avait tout écouté
me proposa de venir le rejoindre sur les
lieux de sa fonction à Re’hovoth, où il
était de garde :«Venez à minuit, car il est
prévu que l’un des Rabbins de ‘Habad se
trouve avec moi, et lui vous guidera sur
la manière de solliciter et d’obtenir la
bénédiction dont vous avez besoin.

J’avais à ce moment un sentiment de
désespoir profond, comme quelqu’un qui
n’a plus rien à perdre, aussi me suis-je
rendu au lieu indiqué par cet
homme,cette nuit-là, m’apprêtant à ren-
contrer ce Rav dont il m’avait parlé.
Nous attendîmes sa venue assez
longtemps, et, ne le voyant pas arriver,
nous l’appelâmes, pour l’entendre s’ex-
cuser de ne pouvoir venir, car il était
retenu auprès d’un malade à l’hôpital.
L’homme qui m’avait fait venir ressentait
un malaise de cette situation. Lorsque je
repasse en mémoire ce qui se passa
alors, les larmes me viennent aux yeux,
malgré les années passées.
L’homme tira de la bibliothèque un vol-
ume dont je sais aujourd’hui qu’il s’agis-
sait des «Igueroth-Kodech» et il me
proposa de rédiger ma demande par
écrit. Puis il introduisit ma lettre dans le
livre, et se pencha pour lire ce qui y était
imprimé.
Or, les pages que je découvris
répondaient de manière directe à ma
question ! Le ‘hassid me renvoya chez
moi avec ces mots: «Vous n’avez plus à
vous inquiéter, vous allez recevoir un
prodigieux secours !» Je n’avais donc
plus d’autre issue que celle de rentrer à
la maison, ce que je fis, habité d’un sen-
timent inhabituel.
Le lendemain survint quelque chose d’in-
croyable. Ce que mon avocat avait es-
timé comme devant se prolonger sur
deux ou trois audiences fut réglé défini-
tivement ce même jour. La juge annonça
en effet d’un ton joyeux à mon défenseur
qu’il n’était pas nécessaire de juger cette
affaire : «Votre client peut reprendre ses
enfants! Il n’est nul besoin d’entamer une
procédure en la matière ! J’ai lu les rap-
ports des experts et cela me suffit», con-
clut-elle. Je n’ai plus besoin d’autres
débats!» (Tiré du Courrier de la Guéoula)

Je n’avais jamais imaginé cela...

La vocation des stands de Mitzvoth installés par ‘Habad 
dans les lieux publics permet à ceux-ci de recueillir 
des récits de miracles de la bouche des passants...


